
Elles commencent en 16 t1 ee vont jusqu'en
1672, mais avec quelques lacunes.

Charlevoix en fait cet éloge. "Comme ces
"Pères étaient répandus.dans tuutes les na-
"tions, avec qui les Français 4taient en com-
"merce, et que leurs Missionsles obligeaient
"d'entrer dans toutes les, affaires de la Colo-
"nie, on peut dire que leurs Mémoires en ren-
"fermaient une histoire fort:détaillée. Il n'y
"a pas même d'autre source, où .l'on puisse
"puiser pour être instruit des progrès de la
"Religion parmi les Sauvages, et. pour con-

«'riaître ces peuples dont ils parlaient toutes
les langues. Le style de ces 'Relations" est

"extrêmement simple; mais cette simplicité
'nième n'a pas moins contribué à leur don-
"ner un grand cours, que les choses curieu.es
"et édifiantes dont elles sont remplies." (.)

Aucun historien ne peut faire des recher-
ches complètes sur les circonstances de$ pre-
miers établissements de ce pays, sans les con-
naître, et ceux qui prétendent en être capa-
bles, sans les avoir étudiées auparavant,
ne donnent qu'une preuve de leur incapacit6

(*) istoire de la Nouvelle France. ï. xLv ur.
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